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MERCREDI 30 AVRIL à 18h15 : UNIPOP SPÉCIALE POUR tOUS 

en présence de ABEL FERRARA
en partenariat avec

et



UNIPOP AVEC ABEL FERRARA

Suivie d'une projection à 20h30

Nos funérailles (tHE FUNERAL)

Genre : polar funèbre • De Abel Ferrara
USA • 1996 • 1h39 • VOStF • INt -12 ans
Avec Christopher Walken, Isabella Rossellini, Vincent Gallo...

> Le clan tempio — une famille de mafieux — est en
deuil : Johnny, le plus jeune rejeton, est tombé sous les
balles. Ses deux frères, Ray et Chez, ruminent déjà leur
vengeance, malgré les appels au calme des épouses.

Voyant halluciné, grand créateur torturé du cinéma contemporain, Abel Ferrara offre toute la mesure de son talent dans ce
film spectral, son plus beau sans doute avec King of New York... Funèbre, cette cérémonie cinématographique l'est de bout
en bout. Point de romantisme ici, ni de charme rétro dans cette reconstitution des années 1940, mais des hommes
incapables de faire le bien, malgré leur meilleure volonté, et des madones magnifiques qui assistent, impuissantes, au
triomphe du chaos. À travers une forme épurée d'une suprême élégance, Abel Ferrara dépasse largement les lois mécaniques
de l'action pour composer la photographie mouvante d'une fin de règne. Un monde nocturne, sans avenir, où les jeux sont
faits, où le mal a depuis longtemps rongé la vie de ces gangsters misérables et pathétiques. Un désastre où se détachent
l'immense Christopher Walken, plus mort-vivant que jamais, et Chris Penn (disparu en janvier 2006), bloc de tension
totalement imprévisible. TÉLÉRAMA                             4€ pour les inscrits à l’Unipop Cinéma - sinon tarifs habituels

MERCREDI 30 AVRIL à 18h15
Organisée par ECLA et Dublin Films 

dans le cadre de l'UNIVERSItÉ POPULAIRE DU CINÉMA,
autour de son dernier opus « Pasolini ».

Intervention OUVERTE À TOUS, animée par Stéphane Goudet
Pasolini, film produit par Capricci Films en coproduction avec Dublin Films,
Urania Pictures et Tarantula, sera monté à Bordeaux où Dublin Films a installé
deux stations de montage complètes à disposition d’Abel Ferrara et de son
équipe de montage. Une équipe locale a également été constituée pour
encadrer et accompagner cette étape cruciale de la fabrication du film.
Pasolini est soutenu par la Région Aquitaine et accompagné par Écla. Dans le
rôle du cinéaste et poète italien, dont le film retrace l'ultime journée, avant
son assassinat sur la plage d'Ostie dans la nuit du 1er au 2 novembre 1975,
Willem Dafoe, est troublant de ressemblance.

LUNDI 5 MAI à 17h

ASSEMBLÉE GÉNÉRALE

DE L’ASSOCIAtION CINÉMA JEAN-EUStACHE

suivie de l’ouverture des inscriptions de l’UNIPOP Cinéma et de l’UNIPOP Histoire.
19H30 : COCKtAIL / 20H : AVANt-PREMIÈRE SURPRISE



Dans la cour
Genre : quand Droopy rencontre Tati et Catherine Deneuve • De Pierre Salvadori • FR • 2014 • 1h37
Avec Catherine Deneuve, Gustave Kervern, Féodor Atkine...
> Antoine est musicien. A quarante ans, il décide brusquement de mettre fin à sa carrière. Après
quelques jours d'errance, il se fait embaucher comme gardien d'immeuble. Jeune retraitée,
Mathilde découvre une inquiétante fissure sur le mur de son salon. Peu à peu, son angoisse
grandit pour se transformer en panique : et si l'immeuble s'effondrait... tout doucement,
Antoine se prend d'amitié pour cette femme...

Disons-le tout net : Dans la cour devrait s’imposer comme le film français de ce printemps. Les spectateurs de l’avant-
première surprise de mars dernier sont tombés sous le charme. Pierre Salvadori, révélé il y a 20 ans déjà par la
comédie douce-amère des Apprentis (avec François Cluzet et Guillaume Depardieu) n’a rien perdu de son attachement
sincère aux personnages un peu « largués » mais a gagné en finesse et en maturité tant dans l’écriture que dans
la mise en scène. Dans la cour est, tout d’abord, une comédie assumée qui, sur un sujet grave, parvient à nous dérider
du début à la fin. On sourit, on rit de bon cœur, devant ce comique de situation millimétré. Gustav Kervern, qui
promène son grand corps à la Monsieur Hulot et sa tête de Droopy, y est pour beaucoup. Le quotidien glisse sur lui.
Il joue la lassitude, l’embarras, la solitude avec subtilité. Comme chacun sait, le ressort principal du comique est le
contraste, Pierre Salvadori a eu la géniale idée de confronter Gustav Kervern à… Catherine Deneuve, excellentissime
dans un contre-emploi bouleversant. Le réalisateur, au fond, nous glisse quelques messages humanistes généreux
sur un mal moderne insidieux : la dépression et le manque de solidarité qu’elle suscite bien souvent. Le génie de
l’auteur est d’avoir su emballer ce propos dans une comédie rythmée, alerte, construite sur des personnages
attachants. On a apprécié notamment de retrouver le trop rare Féodor Atkine, impeccable dans le rôle du mari
totalement débordé par les fantaisies et élucubrations de son épouse. Au passage, Pierre Salvadori n’oublie pas de
pointer les névroses qui guettent les protagonistes de l’immeuble, nous rappelant que chacun entretient ses petites
obsessions, le tout étant de savoir si ces dernières sont tolérées, acceptées ou comprises. Le réalisateur a réussi à
tourner un film à la fois plaisant et sensible, drôle et fin, qui sait, scène après scène, distiller une bonne dose
d’empathie pour des personnages en déshérence. Pas mal, non ? FRANÇOIS AYMÉ                                  ª p.  27 à 31
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Pas son genre
Genre : pas son • De Lucas Belvaux • FRA • 2014 • 1h51
Avec Emilie Dequenne, Loïc Corbery, Sandra Nkake... 

> Clément, jeune professeur de philosophie parisien est affecté à Arras pour un an. Loin de Paris
et ses lumières, Clément ne sait pas à quoi occuper son temps libre. C'est alors qu'il rencontre
Jennifer, jolie coiffeuse, qui devient sa maîtresse. Si la vie de Clément est régie par Kant ou
Proust, celle de Jennifer est rythmée par la lecture de romans populaires, de magazines
« people » et de soirées karaoké avec ses copines...

Le charme entêtant du nouveau film de Lucas Belvaux réside de manière éclatante dans l’interprétation d’Emilie Dequenne.
Souvenez-vous, à seulement 18 ans, cette inconnue venue de Belgique bousculait tout sur son passage avec la rage de
vivre pour décrocher un boulot dans Rosetta des frères Dardenne. Elle décrochait alors un prix d’interprétation à Cannes
en plus de la Palme d’or. C’était il y a 15 ans, déjà. Depuis, elle a tourné une vingtaine de films plutôt mineurs. Et voilà
qu’elle ressuscite et s’impose comme l’une des comédiennes de tout premier plan. Il y a deux ans avec la tragédie de
Joaquim Lafosse À perdre la raison (elle reçoit à nouveau le prix d’interprétation de Cannes, dans la section Un Certain
regard) et maintenant avec Pas son genre. Elle incarne avec une évidence confondante l’énergie, le charme, la candeur, une
forme de générosité qui crève l’écran. Il faut la voir « tout donner » quand elle chante les tubes anglo-saxons et leur

redonner une intensité inattendue.
Lucas Belvaux, dont on avait tant
apprécié la trilogie Un couple épatant -
Cavale – Après la vie, semble délaisser
ses préoccupations sociales et
politiques pour un drame sentimental.
Dans les faits, il n’en est rien. Cette
histoire d’amour, bien au contraire, se
veut un révélateur des fossés, des
schémas et des stéréotypes qui bordent
les relations sociales jusque dans le
quotidien le plus intime. Le scénario de
Lucas Belvaux (d’après le roman de
Philippe Vilain) est somme toute
classique. Il est bâti sur les clichés : les
clichés Paris-province et les clichés
entre classes modestes et CSP +. À
l’ouverture du film, on redoute que le
film ne s’enlise dans cette série de
stéréotypes. Et puis la mayonnaise
prend, les personnages prennent le
dessus, une douce romance commence à
s’écrire et la béance entre chaque
univers déchire le film avec justesse,
jusqu’à une scène de carnaval, qui en
quelques secondes, résume l’infinie
cruauté, qui remet chacun et chacune, à
sa place, dans la société. Mais Lucas
Belvaux et Emilie Dequenne ont réussi à
faire de Jennifer, la petite coiffeuse
 d’Arras, une véritable héroïne
d’aujourd’hui. FRANÇOIS AYMÉ

ª p. 29 à 31
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D'une vie à l'autre (ZwEI LEBEN)

Genre : thriller historique • De Georg Maas • All - Norvège • 2013 • 1h37 • VOStF
Avec Juliane Köhler, Liv Ullmann, Sven Nordin...
> Europe 1990, le mur de Berlin est tombé. Katrine   a grandi en Allemagne de l’Est, et vit en
Norvège depuis 20 ans. Elle est le fruit d’une relation entre une norvégienne et un soldat
allemand pendant la Seconde Guerre Mondiale. À sa naissance, elle a été placée dans un
orphelinat réservé aux enfants aryens. Elle parvient à s’échapper de la RDA des années plus tard
pour rejoindre sa mère. Mais, quand un avocat lui demande de témoigner dans un procès
contre l’Etat norvégien au nom de ces «enfants de la honte», curieusement, elle refuse…

A l’instar de La Vie des autres et de Hannah Arendt, D’une vie à l’autre est le troisième film allemand à remporter le
prix du public du Festival du Film d’Histoire de Pessac. On y retrouve cette appétence pour la complexité de l’Histoire.
Georg Maas entremêle habilement ici les dérives du nazisme avec les calculs froids de la RDA. Le point fort du film
est d’abord son sujet : il nous raconte, bribe après bribe, comment des enfants norvégiens ont été « confisqués »
par les nazis afin de devenir des « aryens modèles » dan le cadre des « lebensborn » (établissements nazis
spécialisés dan l’éducation d’enfants « aryens »). Mais l’auteur ne s’est pas limité à une chronique historique bien
documentée. Il a choisi de plonger son histoire dans une trame scénaristique qui emprunte les chemins du thriller
et du flash-back. Le film est porté par deux actrices magnifiques : Julianne Köhler à l’interprétation génialement
schizophrène et Liv Ullmann, que l’on a grand plaisir à retrouver en mère chamboulée. Sans fioritures, nerveux, bien
interprété, D’une vie à l’autre réussit à nous transporter dans les méandres de l’Histoire tout en nous captivant de
bout en bout.  FRANÇOIS AYMÉ                                                                                                                          ª p.  31

COUP DE CŒUR
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MARDI 22 AVRIL à 20h30
Le choix de Violette, suivi d’un pot sympathique

TARIF UNIQUE : 4€ POUR TOUS !

AVANt-PREMIÈRE SURPRISE de VIOLEttE



Une Promesse (A PROMISE)
Genre : mélo           
De Patrice Leconte • FRA - Belgique • 2013 • 1h38 • VOStF
Avec Rebecca Hall, Alan Rickman, Richard Madden...

> Allemagne, 1912. Un jeune diplômé, d’origine modeste, devient le secrétaire particulier d’un
homme âgé, patron d’une usine de sidérurgie. L’état de santé du patron se dégrade et lui impose
de rester à domicile. Il y accueille le jeune homme pour travailler. L’épouse du patron est une
femme de trente ans, belle et réservée. Le jeune homme s’éprend d’elle, sans oser révéler ses
sentiments. Dans le huis-clos de la demeure, couve cette passion amoureuse, sans geste ni
parole, tout en regards et en silences...

Librement adapté du Voyage dans le passé, un court roman posthume de Stefan Zweig, ce vingt-huitième long métrage
de Patrice Leconte (et le premier en langue anglaise) explore la naissance du désir dans un monde en pleine mutation.
La maison de Hoffmeister est un havre de paix, organisé et codifié, tandis qu’au dehors, son usine sidérurgique offre
des images d’ouvriers pauvres entrant en cohorte dans des ateliers où le feu et la fusion annoncent d’autres
explosions. D’abord séparés par la bienséance, Lotte et Friedrich le seront ensuite par le départ au Mexique de ce
dernier, puis par la guerre. Pas un bouton de manchette, pas une faveur ourlée ne manquent à cette reconstitution
soignée et élégante. (...) Dominé par la figure ambivalente d’Alan Rickman qui, sans un mot, semble dire une chose
et son contraire, le trio d’acteurs, lui, joue la partition avec tact. PREMIÈRE                                          ª p. 25 à 31
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the Best Offer
Genre : faux-semblant  • De Giuseppe Tornatore • Ita • 2014 • 2h11 • VOStF
Avec Geoffrey Rush, Jim Sturgess, Sylvia Hoeks...

> Virgil Oldman est un commissaire priseur de renom. Véritable institution dans le milieu de l'art
et misogyne assumé, il n'a de relation intime qu'avec la collection de tableaux qu'il a su
constituer secrètement au cours des années.  Lorsqu'une cliente lui demande une expertise mais
n'accepte de lui parler qu'au téléphone, Virgil est piqué de curiosité et ne peut se résoudre à
laisser tomber l'affaire…

Présenté hors compétition à Berlin en 2013, The Best Offer se déroule dans un monde où tout n’est que luxe calme
et volupté : celui de Virgil Oldman, un commissaire priseur si renommé qu’il a les faveurs des Musées du Vatican !
Habitué quant à lui à la fresque dorée sur tranche, Giuseppe Tornatore (Cinema Paradiso, La Légende du pianiste sur
l’océan) nous régale de décors sublimes dans une photographie à la hauteur des œuvres d’art qui constellent le film.
La bande originale signée Ennio Morricone emprunte autant à la nostalgie saisissante de Il était une fois en Amérique
qu’à l’étrangeté dissonante du Syndrome de Stendhal. C’est que The Best Offer est un diamant à facettes multiples.
Entre film d’arnaque et thriller amoureux, cette histoire est aussi le récit initiatique d’un esthète – Geoffrey Rush
est magistral – qui apprend à renouer avec les vivants. Véritable jeu de piste à la Brian De Palma, The Best Offer fait
montre d’un supplément d’âme à force de métaphores pertinentes. Sa puissance de divertissement vient de son
habileté à décortiquer la nature humaine, aussi cruellement qu’elle réduirait un automate du XVIe en pièces
détachées… NICOLAS MILESI                                                                                                                      ª p. 25 à 31
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La Grande Bellezza
Genre : (très) beau • De Paolo Sorrentino • Italie / FRA • 2013 • 2h22 • VOStF
Avec  Toni Servillo, Carlo Verdone, Sabrina Ferilli…

> Rome dans la splendeur de l’été. Jep Gamberdella jouit des mondanités. Journaliste
à succès, séducteur, il a écrit dans sa jeunesse un roman qui lui a valu un prix
littéraire…
Si vous avez manqué l’un plus beaux films de 2013, profitez de ces dernières séances ! L’âme de l’Italie
contemporaine est toute entière insufflée ici. Dans le sillage du duo mythique Fellini-Mastroianni, Paolo
Sorrentino et son acteur fétiche Toni Servillo nous guident dans une rêverie douce-amère sidérante. Plus
on regarde ce film, plus on trouve qu’il porte bien son nom. Une perle. NICOLAS MILESI               ª p. 25

ULtIMO !



Barbecue
Genre : comédie enlevée
De Eric Lavaine • FRA • 2014 • 1h38
Avec Lambert Wilson, Franck Dubosc, Florence Foresti, Jérôme
Commandeur...

> Pour ses 50 ans, Antoine a reçu un cadeau original : un
infarctus. A partir de maintenant, il va devoir "faire
attention". Or, Antoine a passé sa vie entière à faire
attention : attention à sa santé, à ce qu'il mangeait,
attention à sa famille, à accepter les travers de ses
amis, et à avaler de trop nombreuses couleuvres…
Désormais, il va adopter un nouveau régime...

NOTE D’INTENTION DU CINÉASTE : Nous sommes partis d’une citation
un peu galvaudée : "il n’est de plus belle famille que celle que l’on

se crée (les amis)" ; le problème c’est qu’au bout de vingt ans, les amis ça devient comme une famille. Avec ses
conflits, ses jalousies parfois, ses brouilles, ses secrets, ses non-dits… Ça prend la tête les amis, mais à l’arrivée on
ne peut pas s’en passer". ERIC LAVAINE ª p.  29 à 31

the Amazing Spider-Man :
le destin d'un héros
(tHE AMAZING SPIDER-MAN 2)

Genre : un grand pouvoir implique de grandes
responsabilités
De Marc Webb • USA • 2013 • 2h23
Avec Andrew Garfield, Emma Stone, Jamie Foxx...

> Ce n’est un secret pour personne que le
combat le plus rude de Spider-Man est celui qu’il
mène contre lui-même en tentant de concilier la
vie quotidienne de Peter Parker et les lourdes
responsabilités de Spider-Man. Mais Peter
Parker va se rendre compte qu’il fait face à un
conflit de bien plus grande ampleur. Face à
Electro, Peter devra affronter un ennemi
nettement plus puissant que lui.  Au retour de
son vieil ami Harry Osborn, il se rend compte que tous ses ennemis ont un point commun :
OsCorp...                                                                                                                                                          ª p.  29 à 31
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Les Yeux jaunes des crocodiles
Genre : d’après le best-seller de Katherine PANCOL
De Cécile Télerman • FRA • 2012 • 2h02
Avec Julie Depardieu, Emmanuelle Béart, Patrick Bruel...

> Deux sœurs que tout oppose. Joséphine,
historienne spécialisée dans le XIIème siècle,
confrontée aux difficultés de la vie, et Iris,
outrageusement belle, menant une vie de parisienne
aisée et futile. Un soir, lors d’un dîner mondain, Iris se
vante d’écrire un roman. Prise dans son mensonge,
elle persuade sa sœur, abandonnée par son mari et
couverte de dettes, d’écrire ce roman qu’Iris signera,
lui laissant l’argent... 

NOTE D’INTENTION DE LA RÉALISATRICE : Dans un certain type de littérature française, je trouve les romans un peu courts,
désincarnés, trop squelettiques. Les Yeux jaunes des crocodiles est au contraire très foisonnant : il y a énormément
de personnages, de détails, de péripéties... Et je me suis rapidement passionnée pour la relation entre les deux
sœurs qui est à la fois pleine de tendresse et de complicité, mais aussi d’injustices et de manipulation. Iris et Jo
sont les deux faces d’une même médaille : chacune doit sacrifier la part complémentaire de l’autre pour exister. Et,
quand l’une d’elles rompt le pacte qu’elles ont passé, le rapport de force s’inverse : c’est passionnant à raconter et
à filmer. CÉCILE TELERMAN                                     ª p.  27 à 29
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Fiston
Genre : comédie ado
De Pascal Bourdiaux • FRA • 2013 • 1h28
Avec Kev Adams, Franck Dubosc, Nora Arnezeder...

> Depuis qu’il a 7 ans, Alex n’a qu’une obsession :
séduire Sandra Valenti, la plus jolie fille d’Aix en
Provence et, à ses yeux, la plus jolie fille du monde.
Aujourd’hui, il lui faut un plan infaillible pour
pouvoir enfin l’aborder. Il décide de s'adjoindre les
services d'Antoine Chamoine qui presque 20 ans
auparavant, a séduit Monica, la mère de Sandra.

On reproche souvent à la comédie française son aspect gaulois et mal dégrossi, enchaînant les gags avec une
surenchère cucufiante à l’image des Profs (dans lequel jouait déjà un certain Kev Adams). Avec Fiston, Pascal
Bourdiaux - réalisateur du truculent Le Mac - fait non seulement preuve d’une certaine ingéniosité narrative en
reprenant à sa sauce les codes de la comédie américaine et du teenage movie mais ajoute à sa marmite un ingrédient
essentiel qui fait toute la force de son film : l’émotion. Le jeunot Kev Adams, dont c’est seulement le deuxième film,
est plutôt convaincant dans son rôle d’ado gaffeur et amoureux prêt à tout pour séduire sa belle et s’octroie
quelques jolis morceaux de bravoure - son placage par les types de la sécurité alors qu’il est en repérage pour
séduire une jolie employée de banque restera dans les annales. Mais si Kev, héros de la série télé Soda et coqueluche
des adolescentes reste assez fidèle à lui-même, la vraie surprise vient d’un Dubosc tout en retenue loin du Patrick
Chirac de Camping. (...) Attachant sans pour autant sombrer dans la mièvrerie, un joli petit brin de film dans la lignée
de LOL, qui devrait trouver sans peine un public d’ores et déjà conquis par le choix de ses interprètes. Pour tous les
fans de Franck Dubosc et Kev Adams, mais pas que... AVOIR-ALIRE.COM                                                            ª p.  25



Heli
Genre : film choc
De Amat Escalante
Mexique - All - Hollande - FRA • 2013 • 1h45
VOStF • Avertissement
Avec Armando Espitia, Andrea Vergara, Linda
González Hernández...

> Au Mexique, la famille d’Estela, une jeune
fille de 12 ans est prise dans un engrenage de violence lorsque celle-ci tombe amoureuse d’un jeune
policier impliqué dans un détournement de drogue.

Autant annoncer la couleur de suite : Heli attaque de front la terreur disséminée par les cartels de la drogue
mexicains. Plusieurs scènes peuvent heurter la sensibilité des spectateurs. Le réalisateur Amat Escalante a reçu des
mains de Steven Spielberg le Prix de la mise en scène au dernier Festival de Cannes et on peut le comprendre. Le
cinéaste a eu pour projet de démonter la mécanique froide, éhontée de la terreur. Son côté irrépressible, la manière
dont la violence contamine le quotidien comme un virus. Amat Escalante dénonce avec force la banalisation de cette
violence, en particulier auprès des enfants dans une séquence implacable. Ce film est un coup de poing dans
l’estomac, il faut s’accrocher du début à la fin. On ressort essoré et marqué pour longtemps avec le sentiment d’avoir
aperçu, de loin, à travers l’écran, l’enfer. Comment cet enfer est gouverné, comment il retourne toutes les valeurs
humanistes pour les piétiner. Le film est un brûlot politique jeté à la face de l’état mexicain et de la communauté
internationale. Puisse-t-il bousculer les consciences au delà du choc qu’il ne manquera pas de susciter chez les
spectateurs.  FRANÇOIS AYMÉ ª p. 31

Real 
Genre : science-fiction et univers de manga
De Kiyoshi Kurosawa • Japon • 2012 • 2h07 • VOStF
Avec Takeru Sato, Haruka Ayase, Jô Odagiri...

> Atsumi, talentueuse dessinatrice de mangas,
se retrouve plongée dans le coma après avoir
tenté de mettre fin à ses jours. Son petit-ami
Koichi ne comprend pas cet acte insensé,
d'autant qu'ils s'aimaient passionnément. Afin
de la ramener dans le réel, il rejoint un
programme novateur permettant de pénétrer
dans l'inconscient de sa compagne. Mais le
système l'envoie-t-il vraiment là où il croit ?

Si Kiyoshi Kurosawa a réalisé à plusieurs reprises des
films fantastiques (Rétribution, Loft, Séance…), il est à des lieux d'un traitement horrifique, préférant les ambiances,
parfois non dénuées de chocs visuels, et d'une temporalité contemplative. La légende veut que le contenu de la
cassette maudite de Ring (dont le scénario rappelle celui de Kaïro) aurait été tourné par Kurosawa. Une des séquences
les plus effrayantes du cinéma fantastique. Avec Real, le cinéaste reste dans son domaine de prédilection, un
fantastique feutré, sensible, où les sentiments dominent les effets. ()Dans Real, le cinéaste nippon prend comme
point de départ la possibilité de pouvoir visiter l'esprit d'une personne dans le coma afin de l'en faire sortir, ou d'y
trouver des réponses à une énigme. (…)Le film se plait à nous perdre entre réalité et virtualité dans les multiples
labyrinthes qu’il traverse, avec une poésie rare. Avec Real, Kiyoshi Kurosawa se confirme comme un des plus grands
cinéastes contemporains.  CULTURE BOX – FRANCE TÉLÉVISION ª p. 31
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Suneung 
Genre : thriller
De Shin Su-won • Corée du Sud • 2013 • 1h47 • VOStF
Avec David Lee, Sung June, Kim Kkob-bi...

> Yujin, élève de terminale promis à un avenir
brillant, est retrouvé assassiné. très rapidement, les
soupçons se portent sur June, l’un de ses camarades de
classe.…

Forte de son expérience d’enseignante pendant près de dix
ans, la réalisatrice raconte, sous la forme d’un thriller, la
pression insensée exercée sur les étudiants par le « Suneung
», l’examen national d’entrée à l’université, qui vaut à la

Corée de détenir le triste record mondial de suicide chez les jeunes. Une sorte de Battle Royale à l’école, version série
B, qui fait froid dans le dos. PREMIÈRE ª p. 25
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tout est permis
Genre : prise de conscience  
De Coline Serreau • FRA • 2013 • 1h36

> Le permis de conduire à points est instauré depuis plus de 20 ans. Véritables lieux de mixité
sociale et culturelle, les stages de récupération de points sont l’occasion pour les auteurs
d'infractions d’y exprimer leur révolte mais aussi de se raconter.

De la grande bourgeoise qui n’aime pas la vitesse mais les accélérations au Malien timide passé au feu rouge pour
n’avoir pas vu la maréchaussée embusquée, de la retraitée joviale et persuadée que seuls les autres commettent
des fautes de conduite, au commercial à gourmette convaincu que le système, sottement répressif, est
attentatoire aux libertés, en passant par la RMIste dont l’amertume exprime, au-delà de son
statut de mauvaise conductrice, la violence sociale qui lui est faite… Voilà un précipité
d’humanité dont est représentative cette incroyable bigarrure, réunie dans un
petit espace – la salle de cours (unité de temps, de lieux, de
personnages). En vertu d’un habile montage – jamais
complaisant – qui donne la parole à tous, touche,
transforme sans heurter, séduit sans vulgarité, Serreau
tire de cette captation le meilleur parti possible dont
l’effet comique souligne plus avant l’incroyable mauvaise
foi des stagiaires ( je ne téléphone pas au volant, mais je
réponds aux appels). Ainsi devient-on le spectateur d’une
lente mutation, d’une culture de l’impunité – tous ne comprennent
pas le caractère délinquant d’une conduite sous l’emprise de l’alcool, de
la drogue ou de la vitesse – à une réelle prise de conscience. (…) Ce travail
délicat sur la nature humaine dans toutes ses expressions, ne fera
pas le seul régal des automobilistes mais de tous ceux qui aspirent
à comprendre ce qui fait société pour réinterroger l’espace public et
ainsi peut-être aussi l’espace social. 
LES FICHES CINÉMA ª p. 25



L'Eté des poissons volants
(EL VERANO DE LOS PECES VOLADORES)

Genre : chronique chilienne               
De Marcela Said • Chili / FRA • 2013 • 1h35 • VOStF
Avec Gregory Cohen, Francisca Walker, María Izquierdo...

> Manena est une adolescente déterminée et la fille adorée de Pancho. Ce riche Chilien, grand
propriétaire foncier, ne consacre ses vacances qu’à une seule obsession : l'invasion de sa lagune
artificielle par des carpes. Alors qu’il recourt à des méthodes de plus en plus extrêmes, Manena connaît
cet été ses premiers émois amoureux – et découvre un monde qui existe silencieusement dans l’ombre
du sien : celui des travailleurs indiens Mapuche...

NOTE D’INTENTION DE LA RÉALISATRICE : L'histoire s'inspire de quelque chose que j'ai vécu. J'étais en voyage dans le sud
du Chili et j'ai été invitée à dormir dans une maison pareille à celle du film. Une maison isolée en pleine nature, parmi la
population mapuche. On sentait dans l'air la rumeur du conflit qui oppose depuis quelques années les Indiens mapuches
et les propriétaires terriens, et pourtant la vie dans cette maison bourgeoise continuait comme si de rien n'était. (…)
Naturellement, j’ai repensé à moi, au même âge que Manena. Comme elle et comme toutes les adolescentes, je me
préoccupais moins de politique que de mes histoires d’amour. Mais c’est quand même à cet âge que j’ai commencé à
percevoir ce qui n’allait pas dans cette société. (…) Le film n’est pas militant mais il fait tout de même la critique d’une
classe bourgeoise indifférente et ignorante. C’est ainsi qu’est la classe bourgeoise chilienne : cette monstruosité existe,
et ce n’est pas quelque chose de neuf. C’est cette classe qui a favorisé le coup d’Etat chilien pour garder ses privilèges.
L’indifférence que je décris dans le film ne concerne pas que le conflit mapuche. Il y a bien sûr des exceptions, mais
dans l’ensemble le Chili est [devenu] un pays très individualiste. MARCELLA SAID ª p. 27 à 29

My Sweet Pepper Land
Genre : western kurde • De Hiner Saleem 
FRA / All • 2013 • 1h35 • VOStF
Avec Golshifteh Farahani, Korkmaz Arslan, Suat Usta... 

> Au carrefour de l’Iran, l’Irak et la turquie, dans un
village perdu, lieu de tous les trafics, Baran, officier de
police fraîchement débarqué, va tenter de faire
respecter la loi. Cet ancien combattant de
l’indépendance kurde doit désormais lutter contre Aziz
Aga, caïd local...

Hiner Saleem, cinéaste d’origine kurde, révélé notamment au début
des années 2000 avec une comédie sociale réjouissante (Vodka Lemon) nous surprend avec bonheur avec son dixième
film My Sweet Pepper Land. Il a pris le parti de tourner un… western kurde, considérant avec justesse que le Kurdistan
d’aujourd’hui a un rapport avec la loi qui n’est pas sans rappeler celui du Far West américain. C’est évidemment une
idée de génie qu’il décline à l’envi tout au long du film : la trame scénaristique héroïque est connue (l’incorruptible
et la femme insoumise face à la collusion des truands et des lâches) mais efficace. Il va sans dire que Golshifteh
Farahani, la nouvelle star d’origine iranienne (Syngue Sabour, A propos d’Elly) n’a strictement rien à envier aux stars
hollywoodiennes des années 50. Et grâce à ses judicieux choix cinématographiques, Hiner Saleem réussit à nous
intéresser à une région en proie aux trafics de médicaments, d’armes, aux perpétuels abus de pouvoir ainsi qu’au
ravageux machisme traditionnel. Le réalisateur alterne habilement le premier et le second degré, notamment dans
une « savoureuse » scène kafkaïenne d’éxécution capitale qui ouvre le film. Ce singulier mélange d’humour et de
gravité donne au film un charme entêtant redoublé par un scénario bien huilé. Plus qu’une curiosité, My Sweet Pepper
Land allie savamment plaisir du spectateur et parabole politique. F. AYMÉ                                              ª p. 25 à 31
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Eastern Boys 
Genre : drame contemporain, primé à Venise • De Robin Campillo • FRA • 2013 • 2h08 • Avertissement
Avec Olivier Rabourdin, Kirill Emelyanov, Danil Vorobyev...
 
Une drague, gare du Nord : Daniel, un homme plus tout jeune, soudain ébloui par le visage d'un adolescent, lui fixe
rendez-vous, chez lui, le lendemain... Ainsi commence ce film original, ambitieux, constamment sur le fil de l'inattendu
et de l'ambiguïté. Rien n'y est prévisible, tout semble s'y dérober sans cesse. Se métamorphoser. A commencer par
la sexualité, presque crue, d'abord, entre les deux hommes, qui se mue peu à peu en affection. En attachement. En
éducation sentimentale. Et c'est cet amour imprévu et incongru qui poussera, plus tard, Daniel à dépasser sa
médiocrité. A se transfigurer, si l'on ose dire, pour s'en aller, au péril de sa vie, sauver cet amant, devenu bien plus
qu'un objet de désir. Le film de Robin Campillo (on lui doit Les Revenants, qui a  inspiré la série télé à succès) reste,
tout du long, excitant. Et dérangeant. Parce que le réalisateur semble autant détester la mièvrerie que les bons
sentiments. Aucun de ses personnages n'attire vraiment la connivence. Daniel (remarquablement interprété par Olivier
Rabourdin), même s'il progresse vers sa vérité, reste jusqu'au bout complexe et énigmatique : est-il bon, est-il
méchant ?, se demande-t-on tout le temps... Le jeune Ukrainien (Kyrill Emelyanov, impeccable) est, évidemment, une
victime, mais aussi un cal culateur qui accepte de se servir de sa seule arme — son corps — pour survivre : entre
ces deux hommes, les rapports de force se modifient mais ne s'effacent pas. Le plus fascinant de tous reste le boss
(Daniil Vorobyev, superbe). Flanqué de sa petite cour des Miracles — et surtout de ce gamin qui s'accroche à ses
épaules comme un petit singe —, il ressemble à un héros de roman picaresque, un dieu venimeux, tout-puissant en
apparence mais fragile dès lors que sa jeunesse et sa force qui fondent son pouvoir le fuient, déjà...
Sur cette France des miséreux qui errent sans but dans les gares, sur l'homosexualité, la paternité, sur la solitude,
aussi, et les liens qui se tissent, néanmoins, entre les êtres, Robin Campillo pose un regard aiguisé. Lyrique.
Romanesque, au sens stendhalien du terme : un film-miroir que l'on promènerait le long d'un chemin. TÉLÉRAMA

ª p. 27
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States of Grace (SHORt tERM 12)

Genre : bon cinéma indépendant US
De Destin Cretton • USA • 2013 • 1h36 • VOStF
Avec Brie Larson, John Gallagher Jr., Kaitlyn Dever...

Il en faut du cran, du tact, de la résistance et de
l’humour pour accompagner des ados en difficulté.
Pour leur tenir tête, ou les consoler, ces mineurs
suicidaires,camés, brisés par de parents absents ou
cogneurs. C’est une lutte incessante que les

éducateurs d’un foyer mènent avec une souriante vitalité. A commencer par Grace, si lumineuse et à l’écoute. Bien des
tâcherons auraient tartiné leur récit de pathos gênant et larmoyant, or Destin Cretton, lui a préféré la délicatesse.
L’extrême sensibilité. C’est pourquoi son film, au pouvoir envoûtant, sonne aussi juste  et vrllle à ce point nos cœurs.
Entre rire et émotion, la caméra, fébrile, toujours sur le qui-vive, capte les humeurs des personnages. Elle rend aussi
palpable la fragilité de Grace : l’héroïne donne l’image d’une superwoman forte, indestructible, à son boulot, alors qu’elle
se relâche dans la sphère privée, laissant apparaître ses failles béantes. (…) C’est la renaissance douloureuse, le parcours
libérateur de Grace que raconte le film. Une héroïne par ailleurs incarnée par la renversante Brie Larson, une actrice en
état de grâce.  STUDIO CINÉ LIVE ª p. 31

tom à la ferme
Genre : drame âpre et inquiétant
De Xavier Dolan • Canada / FRA • 2012 • 1h42 
VOStF • Avertissement
Avec Xavier Dolan, Pierre-Yves Cardinal, Lise Roy...

> Un jeune publicitaire voyage jusqu'au fin
fond de la campagne pour des funérailles et
constate que personne n’y connaît son nom
ni la nature de sa relation avec le défunt.
Lorsque le frère aîné de celui-ci lui impose un
jeu de rôles malsain visant à protéger sa
mère et l'honneur de leur famille, une
relation toxique s'amorce bientôt...

En adaptant la pièce du dramaturge québécois Michel Marc Bouchard, Xavier Dolan change de cap. Certes, l’auteur de
J’ai tué ma mère retrouve des thématiques qui lui sont chères : la détresse maternelle, le rapport à la famille et au
patelin. Mais le réalisateur prodige fait œuvre innovante puisqu’il fait entrer beaucoup d’étrangeté dans son récit,
en suscitant une angoisse crescendo. On soupçonne une violence sourde dans Tom à la ferme, longtemps avant qu’elle
ne soit explicitée. Entre plans chocs et séquences visuellement bluffantes, Dolan confirme à nouveau un vrai talent.
Ici, une carcasse animale tirée par un fermier change en quelques secondes la teneur d’un plan ; là, une course-
poursuite dans un champs de maïs digne de John Carpenter suinte d’une brutalité graphique, quasi abstraite… Une
relation trouble et complexe est au cœur du film : celle de Tom avec Francis, le frère de son défunt compagnon. Car
Tom à la ferme est bien plus que le récit d’un coming out empêché. À ce titre, désireux de « protéger [son] film
des étiquettes et des ghettos », Xavier Dolan ne souhaita pas que l’exergue de la pièce de Bouchard apparaisse dans
le film : « Avant d’apprendre à aimer, les homosexuels apprennent à mentir ». C’est pourtant une clé pertinente –
certes pas la seule – pour appréhender cette histoire de perversion et de deuil. 
Dolan travaille déjà à la post-production de Mommy, son prochain opus. Et qu’un rendez-vous cannois soit probable
ou pas, Tom à la ferme paraît d’autant plus constituer une sorte de film-essai inabouti mais fulgurant. Et qui vaut le
détour. NICOLAS MILESI ª p. 31

14 DÉCOUVERtES



Her
Genre : romance de science fiction
De Spike Jonze • USA • 2013 • 2h06 • VOStF
Avec Joaquin Phoenix, Scarlett Johansson, Amy Adams...

> Los Angeles, dans un futur proche. theodore
twombly, un homme sensible au caractère
complexe, est inconsolable suite à une rupture
difficile. Il fait alors l'acquisition d'un
programme informatique ultramoderne… 

Derrière l’innocuité apparente, la maldresse des répliques ou l’humour poli jaillissent la cruauté et le spleen d’une
fable sur une époque - la nôtre - qui apparaît sous cloche, repliée sur son passé, nimbée de neutralité et de doute.
Une époque où nous autres, androïdes hipsters en quête d’intensité, nous devons composer avec l’iPhone, l’addiction
aux réseaux sociaux et leur tendance à développer le narcissisme, et avec nos rêves de moutons électriques. Aussi,
devant cette merveille, de battre notre cœur ne pouvait plus s’arrêter. PREMIÈRE ª p. 25 à 27
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Nebraska
Genre : bal ade en famille        
De Alexander Payne • USA • 2013 • 2h • VOStF
Avec Bruce Dern, Will Forte, June Squibb, Bob Odenkirk, Stacey
Keach (long time no see !)...
> Un vieil homme, persuadé qu’il a gagné le gros lot à
un improbable tirage au sort par correspondance,
cherche à rejoindre le Nebraska pour y recevoir son
gain... Finalement, un de ses deux fils se décide à
l’emmener en voiture chercher ce chèque auquel
personne ne croit…

Depuis les vignes californiennes de Sideways jusqu’aux plages hawaïennes de The Descendants, les lieux sont plus
qu’un décor dans les films d’Alexander Payne ; ils sont indissociables des histoires qu’ils abritent – on croirait
presque qu’ils les génèrent. Nebraska, en véritable joyau de scope noir et blanc, s’inscrit dans cette veine quasi
impressionniste. L’Amérique profonde sillonnée à travers quatre Etats par le vieux Woody et son fils David semble
une morne plaine figée dans l’ennui et la désillusion. Un peu comme dans certains films des frères Cohen, la peinture
de l’Amérique est ici à son meilleur, à travers ces cadres, fixes comme des parois d’aquarium, dans lesquels les
protagonistes évoluent avec plus ou moins de pesanteur. Dans ce petit monde où plus personne ne veut bouger de
devant sa télé, Woody est le seul à tenter encore de s’échapper, de courir après son rêve de gain peu probable. Voilà
donc un personnage peut-être même pas dupe de sa propre marotte, qui, pourtant, entraîne dans son sillage sa
famille proche et le scénario de Nebraska tout entier. Autant de talent méritait bien un Prix d’interprétation pour le
comédien Bruce Dern lors du dernier festival de Cannes ! Avec un volontarisme cocasse, son personnage tourne le
dos au versant pathologique de la sénilité, pour en donner surtout à voir la rafraîchissante vision du monde qu’elle
induit. Ce paradoxe au cœur de Nebraska livre le spectateur aux plus belles émotions. Non sans interroger la notion
de famille, cette valeur si chère aux yeux des américains – et de tant d’autres ! Tandis que David (Will Forte, tout
en retenue) conduit son père au bout de son rêve – jusqu’à Lincoln, dans le bureau de la loterie – la relation filiale
s’étoffe sous nos yeux, pour donner lieu finalement à une séquence d’une pudeur magnifique. Alors, au sortir de ce
récit caustique et dénué de sentimentalisme, la véritable mesure est prise de ce qui irradie du découpage précis de
la séquence : la dignité retrouvée, les grands motifs dans les petites choses… NICOLAS MILÉSI             ª p.  25 à 27
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De toutes nos forces
De Nils Tavernier • FRA • 2013 • 1h30  • Avec Jacques Gamblin, Alexandra Lamy, Fabien Héraud...

> Comme tous les adolescents, Julien rêve d’aventures et de sensations fortes.
Mais lorsqu’on vit dans un fauteuil roulant, ces rêves-là sont difficilement
réalisables. Pour y parvenir, il met au défi son père de concourir avec lui au
triathlon « Ironman » de Nice. 

Sur le papier, le pathos était à craindre, mais, à l'écran, tout est sec, à l'os, d'une énergie
formidable et d'une crédibilité à toute épreuve. Un film qui emporte. LE POINT                                 

ª p. 25

Dallas Buyers Club
Genre : admirable histoire de résilience • De Jean-Marc Vallée • USA • 2014 • 1h57 • VOStF
Avec Matthew McConaughey, Jennifer Garner, Jared Leto…

> 1986, Dallas, texas, une histoire vraie. Ron woodroof a 35 ans, des
bottes, un Stetson, c’est un cow-boy, un vrai. Sa vie : sexe, drogue et
rodéo. tout bascule quand, diagnostiqué séropositif, il lui reste 30 jours
à vivre. Révolté par l’impuissance du corps médical, il recourt à des
traitements alternatifs non officiels...

(Dés)incarné par un Matthew McConaughey au sommet de son art, le personnage du cow-boy séropo de 1986 doit beaucoup de
son vérisme à la prouesse physique du comédien – une perte de poids spectaculairement effrayante – que certains pourront
trouver discutable. Ce qui est indiscutable, au-delà du réalisme de la représentation des corps séropositifs de ces années-là, c’est
la cohérence de ce choix-là pour que transpire du film l’idée fixe de la survie dont il est le récit. Ron Woodroof a beau être un
cowboy facilement détestable – égoïste et homophobe – la très énergique vivacité qu’il déploie et qui le fait devenir le caillou
dans la chaussure de la puissante FDA (Food and Drug Administration) suscite l’admiration et, finalement, beaucoup d’émotion.
Ne nous y trompons pas, loin d’être le récit ébaubi d’un homme seul face à la puissance du système, Dallas Buyers Club raconte
avant tout comment un être au système immunitaire vacillant se découvre des trésors d’humanité à force de rechercher le meilleur
moyen de repousser l’issue fatale. Un homme authentique, débarrassé des oripeaux sociaux pourvoyeurs de temps perdu.N. MILÉSI

ª p. 25

Aimer, boire et chanter
Genre : Resnais adapte (encore) Alan Ayckbourn • De Alain Resnais • FRA • 2013 • 1h48
Avec Sabine Azéma, Hippolyte Girardot, Caroline Silhol, André Dussolier...

> Dans la campagne anglaise du Yorkshire, la vie de trois couples est
bouleversée pendant quelques mois, du printemps à l’automne, par le
comportement énigmatique de leur ami George Riley.

Sous un titre programmatique se cache une nouvelle rencontre, la troisième, avec le dramaturge britannique le plus joué au
monde depuis Shakespeare, Alan Ayckbourn, né en 1939, à qui l’on doit Smoking/No Smoking et Cœurs, pour s’en tenir à
Alain Resnais, cet immense réalisateur qui vient de nous quitter après ce dernier film, découvert en compétition le mois
dernier à Berlin, où il fut couronné à la fois par le prix  Alfred-Bauer de la découverte et par celui de la critique internationale,
décerné à l’unanimité. Une nouvelle fois, le thème du couple et de la séparation est au centre de cette intrigue sise au cœur
de la campagne profonde anglaise, dans des chemins tortueux qui fleurent bon la conduite à gauche, même si l’action se
déroule en français. Au soir de ses jours, Alain Resnais, aidé par ses collaborateurs qui vont de Dominique Bouilleret, à
l’image, à Hervé de Luze, au montage, en passant par Mark Snow, à la musique, manie son nombre restreint de paramètres
avec une virtuosité confondante. L’HUMANITÉ                                                                                      ª p. 25 à 27
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Ida
Genre : drame historique intimiste
De Pawel Pawlikowski • Pologne • 2014 • 1h19 • VOStF
Avec Agata Kulesza, Agata Trzebuchowska, Dawid Ogrodnik…

> Dans la Pologne des années 60, avant de prononcer ses vœux, Anna,
jeune orpheline élevée au couvent, part à la rencontre de sa tante, seul
membre de sa famille encore en vie...

Une réflexion éthique sur le rapport à l’Histoire et au monde. Pawel Pawlikovski est
bien le digne heritier d’un cinéma polonais foncièrement politique (Wajda, Kieslowski,
Skolimovski). FRANÇOIS AYMÉ                                                                     ª p. 25 à 27

the Grand Budapest Hotel
Genre : fantaisie métaphorique • De Wes Anderson • USA • 2013 • 1h40 • VOStF
Avec Ralph Fiennes, Tony Revolori, F. Murray Abraham...

> Le film retrace les aventures de Gustave H, l’homme aux clés d’or d’un
célèbre hôtel européen de l’entre-deux-guerres et du garçon d’étage
Zéro Moustafa, son allié le plus fidèle. La recherche d’un tableau volé,
œuvre inestimable datant de la Renaissance et un conflit autour d’un
important héritage familial forment la trame de cette histoire au cœur
de la vieille Europe en pleine mutation.

La Famille Tenenbaum, La Vie aquatique, À bord du Darjeeling Limited, Fantastic Mr. Fox, Moonrise Kingdom… Depuis le début des années
2000, les titres des films de l’Américain Wes Anderson suscitent à eux seuls de subtiles réminiscences, nimbées de cette poésie
si singulière, de ces atmosphères drolatiques et surannées si caractéristiques de son cinéma. Avec The Grand Budapest Hotel, le
cinéaste enchante une fois encore, créant un monde – absurde, comme il se doit – à la mesure de sa fantaisie. L’hôtel en question
est un immense palace rose bonbon, dont un ancien garçon d’étage évoque le sort, dans l’entre-deux guerres, d’un âge d’or
farfelu à un tragique qui ne le sera pas moins. Entre moquette épaisse, tentures, stucs et décorum fastueux aux teintes sucrées
ou acidulées, ce groom vit, aux côtés de l’impressionnant et très tatillon concierge – Gustave H, « l’homme aux clés d’or » –,
d’incroyables aventures. Avouons-le : le plaisir que l’on prend à suivre ces rocambolesques péripéties, ces gags plus inventifs et
drôles les uns que les autres, transforme le film en une gourmandise dont on se resservirait volontiers une deuxième part.
LA CROIX            ª p. 25 à 27

La Cour de Babel
Genre : singulier et universel • De Julie Bertuccelli • FRA • 2013 • 1h29
Avec les élèves et l'enseignante de la classe d'accueil du collège parisien de La Grange aux Belles.  

> Une année scolaire auprès de 24 élèves de 22 nationalités
différentes. Leur parcours de vie, leurs difficultés à s'approprier une
langue nouvelle et à s'intégrer dans un nouveau pays, mais aussi leurs
espoirs et leurs rêves...

Tout au long de l'année, dans une démarche qui rappelle celle de Raymond Depardon ou de
Frédéric Wiseman, Julie Bertuccelli a posé son regard, bienveillant et respectueux de
l'intimité de chacun, sur des adolescents auxquels on s'attache et dont on aimerait savoir
s'ils iront au bout de leurs rêves. On se souviendra longtemps des échanges de regards des uns et des autres, notamment celui
de ce père roumain avec sa fille qui obtient des résultats brillants. Un beau film vraiment, sur ce qui fait la richesse d'une société,
dans le respect des différences et des aspirations communes. MICHÈLE HÉDIN  ª p. 25 à 27



La Grande Aventure Lego 
(tHE LEGO MOVIE)

Genre : truculent • De Phil Lord, Chris Miller
USA / Australie • 2014 • 1h40 • Dès 6 ans

> Emmet est un petit personnage banal et
conventionnel que l'on prend par erreur pour un
être extraordinaire, capable de sauver le monde.
Il se retrouve entraîné, parmi d'autres, dans un
périple des plus mouvementés, dans le but de
mettre hors d'état de nuire un redoutable
despote. Mais le pauvre Emmet n'est absolument
pas prêt à relever un tel défi ! 

Le film de Phil Lord et Chris Miller malaxe et malmène de
manière réjouissante blockbusters et comics. A cela
s'ajoutent l'irrévérence et la drôlerie des dialogues, qui
s'arc-boutent sur un comique de situation souvent
ravageur. LE MONDE
Rapidité, humour, finesse : de l'animation franchisée qui
casse des briques ! LES FICHES DU CINÉMA              ª p. 25

Loulou,
l’incroyable secret
Genre : un vrai régal d’animation
Film d’animation de Grégoire Solotareff et Éric
Omond
FRA / Belgique • 2013 • 1h20 • Dès 6/7 ans

> Loulou est un loup. tom est un lapin.
Étonnamment, ils sont inséparables
depuis leur plus tendre enfance.
Aujourd’hui adolescents, ils se la
coulent douce au Pays des Lapins. Mais
Loulou, qui se croyait orphelin,
apprend d’une bohémienne que sa mère est vivante. Les deux amis partent alors à sa
recherche dans la principauté de wolfenberg, le Pays des Loups…

Grégoire Solotareff est l’auteur des aventures de Loulou et de Tom dans les albums jeunesse qu’il dessine. Dix
ans après le succès au cinéma de Loulou, voici la suite de leur histoire qui prouve qu’on peut être très différents
et s’aimer beaucoup… On retrouve avec plaisir le style graphique propre à Solotareff avec des dialogues enlevés
et plein d’humour qui rappellent son précédent film d’animation U. Sont abordés de manière intelligente dans
le film des thèmes aussi divers que la quête des origines, la force de l’amitié, l’attrait pour la puissance et la
terrible division sociale entre les Carnassiers et les « Sans-crocs » lors du Festival de Carne, rendez-vous annuel
des carnassiers du monde entier… Un film intelligent et subtil, à voir à tout prix.
BLANDINE BEAUVY ª p. 25 à 27
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Rio 2
Genre : comédie à plumes délirante • De Carlos Saldanha • USA • 2014 • 1h42 • Dès 6 ans

>Blu a pris son envol et se sent désormais chez lui à Rio de Janeiro avec Perla et leurs 3 enfants.
La vie de perroquet domestique lui convient à merveille ainsi qu’aux petits mais Perla insiste
pour partir deux semaines en forêt amazonienne, à la recherche d’autres aras bleus sauvages...

En faisant d’un ara bleu un perroquet civilisé qui n’envisage pas de se déplacer sans GPS, brosse à dents électrique,
couteau suisse, lampe de poche et pansements, le sujet du film est donné : ce sera celui du difficile retour à l’état
sauvage. Après le succès de Rio en 2011, voici la suite très réussie de Carlos Saldanha qui avait réalisé auparavant
les 3 premiers films de L’Âge de Glace. Sous d’autres latitudes, on retrouve les ingrédients d’un excellent
divertissement familial. Tout y est : un scénario plein d’humour, intelligent, sans trop de surprises mais bien ficelé
(qui n’oblige en rien à avoir vu le 1er Rio); des oiseaux tellement humains dans leurs attitudes et leurs dialogues
qu’on y retrouverait sa famille sur trois générations ; des chansons aux chorégraphies virevoltantes qui tombent à
pic ; une animation irréprochable et surtout, à ne pas négliger, une mise en scène dynamique mais pas hystérique.
Rio 2 remplit à merveille deux objectifs : amuser et divertir petits et grands. BLANDINE BEAUVY ª p. 25 à 31

ROMAINVILLE FAIt SON CINÉMA !
Venez découvrir le René d’or, petit film primé de 4 minutes réalisé avec les 6-12 ans du centre de loisirs de Romainville de
Pessac, avant RIO 2 : MER 23 AVRIL à 14h / SAM 26 AVRIL  à 16h30 / DIM 27 AVRIL à 16h30
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Le Livre de la jungle
Genre : classique animé d’après le roman de Rudyard Kipling • Dès 5 ans
De Wolfgang Reitherman, produit par les studios Disney • USA • 1967 • 1h18 

> La panthère Bagheera trouve dans la jungle un bébé
abandonné qu'elle confie à une famille de loups. Dix ans
se passent pour le jeune Mowgli, parmi ses frères
louveteaux. Mais la jungle toute entière tremble devant
le retour de Shere Khan, le tigre mangeur d'hommes. Afin
de mettre Mowgli à l'abri, Bagheera doit l'accompagner au
village des hommes le plus proche...                 ª p. 25 à 27



La Belle et la Bête
Genre : du grand spectacle familial de qualité
De Christophe Gans • FRA / All • 2014 • 1h52
Avec Vincent Cassel, Léa Seydoux, André
Dussollier... • Dès 8/9 ans

> 1810. Après le naufrage de ses
navires, un marchand ruiné doit
s’exiler à la campagne avec ses six

enfants. Parmi eux se trouve Belle, la plus jeune de ses filles, joyeuse et pleine de grâce. Lors
d’un éprouvant voyage, le Marchand découvre le domaine magique de la Bête qui le
condamne à mort pour lui avoir volé une rose. Se sentant responsable du terrible sort qui
s’abat sur sa famille, Belle décide de se sacrifier à la place de son père...

Il fallait une certaine audace à Christophe Gans pour relever le défi d’une nouvelle adaptation du conte de Mme
Leprince de Beaumont, soixante-dix ans après le chef-d’œuvre de Jean Cocteau. Il faut reconnaître au réalisateur
qu’il a su se donner les moyens de ses ambitions et qu’il est resté fidèle à l’esprit original du conte de fées.
Ainsi, on est vraiment admiratif du travail inventif et spectaculaire consacré aux décors et costumes. Le château
de la Bête est vraiment digne des univers fantastiques les plus fascinants qui soient. Le casting est également
à la hauteur du projet : Léa Seydoux interprète à merveille ce mélange de fraîcheur et de volonté qui sied au
personnage et Vincent Cassel donne à la Bête toute sa puissance. Il serait dommage de faire la fine bouche
devant ce film familial à grand spectacle de qualité qui ressuscite une tradition de la culture française que l’on
croyait éteinte. FRANÇOIS AYMÉ                       ª p. 25 à 27

Léo et Fred
Genre : Programme de 6 courts métrages d’animation 
De Pal Toth • Hongrie . 1987 • sans paroles • 41’ • Dès 3 ans

. Les piqûres et boutons de moustiques créent de vrais
problèmes à Léo et Fred . Léo réussit à trouver une super
cachette . Les amis de Léo découvrent qu’il n’est jamais allé
à l’école . Avec l’arrivée de l’hiver, Léo se transforme en lion
des neiges . Léo passe en catégorie poids lourd puis doit
faire régime . Léo et Fred, devenus vieux, font leurs adieux
en musique
> En piste pour les aventures d’un drôle de duo ! Léo le lion et Fred le dompteur présentent
ensemble de fabuleux numéros de cirque et vivent dans la même roulotte. Même si Léo
donne du fil à retordre à Fred, ce sont de sacrés complices. Voici l’histoire de leur carrière
jusqu’à l’heure de leur retraite musicale...

Pál Tóth est un cinéaste d’animation et directeur du studio hongrois Paja Film. Entre 1980 et 1986, il élabore
Lion et Fred, sa propre série de films en dessin animé traditionnel pleine d’humour et sans paroles. B. BEAUVY

ª p. 29 à 31 - MER 7 MAI à 15h45 :
CINÉGOÛtER avec un tirage au sort pour gagner des places à l’atelier boulangerie Kermabon. 
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La Pie voleuse                            
Genre : féerie musicale animée 
Programme de 3 courts métrages d’animation musicaux,
sur des airs de Rossini
De Emanuele Luzzati et Giulio Gianini
It • 1964/1973 • Sans dialogues • 32’ • Dès 3 ans

L’ItALIENNE À ALGER > Deux amoureux font
naufrage sur les côtes d’Alger. Ils sont faits
prisonniers par le pacha Moustafa, en quête
d’une nouvelle épouse… 
PULCINELLA > Polichinelle est poursuivi par sa
femme et les gendarmes. Réfugié sur son toit, il
rêve de triomphe et de gloire… 
LA PIE VOLEUSE > trois puissants rois décident de
faire la guerre aux oiseaux, mais la pie leur
donnera du fil à retordre… 

A la fois auteur, illustrateur, peintre, costumier, scénographe, céramiste, Emanuele Luzzati a réalisé des films
d’animation avec Giulio Gianini d’après les opéras de Rossini, mais également de Stravinski (Pulcinella) et Mozart
(La Flûte enchantée). Trésors de l’animation italienne, ces adaptations colorées de Rossini par deux maîtres de
l’animation en papier découpé sont une fête pour les yeux et les oreilles ! A-CLAIRE GASCOIN ª p. 25 à 27

MER 16 AVRIL à 15h45 : Film suivi d’une activité : dessin au pastel. 
(Atelier sur réservation : 05 56 46 39 39). À partir de 3 ans.
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Le Parfum de la carotte
Genre : Film d’animation • De Arnaud Demuynck et Rémi Durin • FRA / BELGIQUE / SUISSE • 2013 • 45’ • Dès 3 ans

En complément de programme,
3 autres films d’animation :
La Confiture de carottes d’Anne Viel
La Carotte géante de Pascale Hecquet
Le Petit hérisson partageur de Marjorie Caup

> Lapin et Écureuil sont voisins et amis. Ils
sont aussi gourmands et bons vivants. Mais
des différences de goût les mènent à la
dispute. L’écureuil, fâché, déménage de nuit
et se fait attraper par un renard…

Un fil commun relie tous ces petits films : le plaisir de
préparer de bonnes choses à manger (carottes et

autres fruits et légumes !). Mitonné par les talentueux Films du Nord, ce programme est une gourmandise que
l’on conseille à tous de déguster sans modération. ANNE-CLAIRE GASCOIN ª p. 25 à 27

JEU 24 AVRIL à 16h : Ciné goûtez ! film précédé d'une "histoire culino-percussive"
par Michael Appourchaux, du collectif La Falaise et suivi d'un goûter 

(en partenariat avec l’ACPG).
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Capitaines d'avril  
De Maria de Medeiros • Portugal / Espagne • 2000 • 2h03 • VOStF
Avec Stefano Accorsi, Maria de Medeiros…

> Portugal, le 24 avril 1974. La radio diffuse une chanson 
censurée, « Grândola », prélude à un coup d’État militaire 
fomenté par des officiers rebelles et idéalistes. 

LUN 28 AVRIL à 18h : LE COURS
> LA RÉVOLUtION DES ŒILLEtS
par Otelo Saraiva de Carvalho, « capitaine d’avril ».
EN PARtENARIAt AVEC O SOL DE PORtUGAL

à 20h15 : LE FILM 

La Chute 
De Oliver Hirschbiegel • All / Autriche / Italie 
2004 • 2h36 • VOStF
Avec Bruno Ganz, Alexandra Maria Lara…

> Avril 1945. Les troupes alliées sont aux portes de Ber-
lin. Retranché dans son bunker souterrain, Adolf Hitler
dicte ses derniers ordres et se prépare à mourir.

LUN 12 MAI à 18h15 : LE COURS
> MÉMOIRE Et REPRÉSENtAtION 

DU NAtIONAL-SOCIALISME EN ALLEMAGNE
par Claire Keiser et Hélène Camarade, 
enseignantes-chercheuses en études germaniques 
à 20h15 : LE FILM

Louis, enfant roi  
De Roger Planchon • FRA • 1993 • 2h40
Avec Maxime Mansion, Carmen Maura…

> L’enfance agitée, mais formatrice de Louis XIV, confronté
durant la Fronde (1648-1652) aux intrigues des grands 
du Royaume. Il en sortira profondément marqué et trans-
formé. 

MAR 29 AVRIL à 18h15 : LE COURS
> LOUIS XIV
par Anne-Marie Cocula, historienne 

à 20h15 : LE FILM 
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La Porte du Paradis
De Michael Cimino • USA • 1980 • 3h36 • VOStF
Avec Kris Kristofferson, Isabelle Huppert, Christopher Walken…
>  Fin du XIXe siècle, dans le wyoming. Une lutte sans merci
oppose des immigrés d'Europe de l'Est à de riches proprié-
taires de bétail. 

JEU 24 AVRIL à 18h15 : LE COURS
> MICHAEL CIMINO
par Boris Barbiéri, rédacteur du catalogue 
Festival du film d’histoire
à 14h15 et à 20h : LE FILM 

the Mortal Storm
De Frank Borzage • USA • 1940 • 1h40 • VOStF
Avec James Stewart, Margaret Sullavan…
>  Les années 1930, dans le Sud de l'Allemagne. La vie d'une
petite ville est peu à peu empoisonnée par la propagation
de l'idéologie nazie.

JEU 17 AVRIL à 18h15 : LE COURS
> FRANK BORZAGE
par Hervé Dumont, historien du cinéma
à 20h30 : LE FILM 

PROCHAINEMENT

• NIGHT MOVES • SOPHIE
SCHOLL • BAS LES MASQUES
• LE PORT DE L'ANGOISSE •
LE GRAND CHANTAGE •
L'ULTIMATUM DE 3

MERCENAIRES • ANNI FELICI
• DIVERGENTE • GRACE DE
MONACO • DEUX JOURS •
UNE NUIT (FRÈRES DARDENNE) •
THE HONESMAN (TOMMY LEE

JONES) • MAPS TO THE STARS
(DAVID CRONENBERG)

Avec le CNT, libérer les tensions physiques, psychiques, 
émotionnelles et retrouvez une légèreté, une respiration plus ample 

et un excellent niveau d’énergie.

tendino-articulaires, l’insomnie, la fatigue chronique. 

Soin dispensé par Tifen, 

Sur Rendez-vous à Pessac
05 56 42 23 94

CHI NEÏ TSANG
Et si vous communiquiez avec votre ventre ?

Le Chineïtsang est un soin abdominal completLe Chineïtsang est un soin abdominal complet
Et si vous communiquiez avec votre ventre ?

Le Chineïtsang est un soin abdominal complet
Et si vous communiquiez avec votre ventre ?Et si vous communiquiez avec votre ventre ?

05 56 42 23 94
Sur Rendez-vous à Pessac

Soin dispensé par Tifen, 

tendino-articulaires, l’insomnie, la fatigue chronique. 

et un excellent niveau d’énergie.
émotionnelles et retrouvez une légèreté, une respiration plus ample 

Avec le CNT, libérer les tensions physiques, psychiques, 

tendino-articulaires, l’insomnie, la fatigue chronique. 

et un excellent niveau d’énergie.
émotionnelles et retrouvez une légèreté, une respiration plus ample 

Avec le CNT, libérer les tensions physiques, psychiques, 



Comment j'ai détesté les Maths
Genre : haletant (sic) • De Olivier Peyon • FRA • 2013 • 1h43
Avec Cédric Villani, François Sauvageot, Anne Siety...

> Les maths vous ont toujours barbé, vous avez
toujours pensé qu’être nul en maths était une fatalité,
bref vous les avez toujours détestées ! On aurait pu se
contenter d’en rire si elles n’avaient pris une telle place
dans notre société : Apple, Google, Goldman Sachs ne
sont plus qu’algorithmes et formules mathématiques.

Comment les maths en sont-elles arrivées à souffrir d’une telle désaffection au moment même où
elles dirigent le monde ? 

L’algorithme du moteur de recherche Google a un prix, estimé à 200 milliards de dollars. Comme dans toute activité
humaine, le meilleur peut cacher le pire lorsque l’outil est « utilisé à mauvais escient » par des apprentis sorciers.
Olivier Peyron se penche, dans un long dégagement fort intéressant, sur le rôle joué par les mathématiques financières
dans la crise économique dont les effets destructeurs continuent de se faire sentir dans le monde (l’excellent Margin
Call, sorti l’an dernier, reposait sur ce même constat). Après être passé par tous ces états, le spectateur ne pourra
plus poser le même regard sur la discipline LA CROIX Séance unique : MER 16 AVRIL à 20h30

La Légende d'Hercule 
(tHE LEGEND OF HERCULES)

Genre : peplum musclé
De Renny Harlin • USA • 2014 • 1h39
Avec Kellan Lutz, Scott Adkins, Liam McIntyre...

> Hercule est le fils de la reine Alcmène que lui a
donné Zeus en cachette du roi Amphitryon pour
renverser celui-ci une fois l'enfant devenu adulte.
Amoureux d'Hébé, Hercule est trahi par le roi qui la
destine à son autre fils, Iphiclès. Le demi-dieu est
exilé et vendu comme esclave. Devenu gladiateur
et renversant tous ses adversaires, Hercule, avec
l'aide de Sotiris, son compagnon d'armes, va tenter
de libérer le royaume de la tyrannie d’Amphitryon…

SALADE MYTHOLOGIQUE : Versez trois cuillerées à soap-opera d’huile d’olive, car on est en Grèce ; ajoutez quelques
gouttes de vinaigre balsamythe, et une pincée de sel attique ; renoncez au poivre trop hard pour  le cucumin  plus
soft. Voila pour la sauce. A la fade laitue préférez la piquante  romaine car Héraclès ici est devenu Hercule. Ajoutez
un beau zeste de musclade et touillez le tout dans une marmythe. Pour accompagner cette salade mythologique  rien
ne vaut un beau gelé nouveau. On le voudra niais de la foudre de Zeus et de la poudre de Merlinpinpin. Comme
dessert, une petite Hébétée : ça court les rues. C’est simple, ça s’avale en 99 minutes, ça se digère bien, sans Grèce
superflue, pour s’ébrouer spartiate. On se prend pas la Thèbes. On erre culturellement dans une histoire mitée, où
les colosses s’érodent et les bastons sont légion : tiens, voila du gourdin ! À mi-chemin de Conard le Barbant et de
Zartan des Singes, La Légende d’Hercule, sortie tout droit des Thermopyles Wonderful, prouve encore une fois que le
mythe ne s’use que si l’on s’en sert… Bon appétit pour une séance dont je serai l’amphitryon. CLAUDE AZIZA

LA SÉANCE DE MONSIEUR CLAUDE
VENDREDI 25 AVRIL à 14h

SÉANCE SPÉCIALE



mer
16

jeu
17

ven
18

sam
19

dim
20

lun
21

mar
22

d u  M e r c re d i  16  a u  M a r d i  2 2  A v r i l

du
ré
e

ve
rsi
on

av
is

P
O

U
R

 L
E

S
 E

N
F

A
N

t
S

NOUVEAU : 4 € LA PLACE POUR LES MOINS DE 14 ANS
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LA PIE VOLEUSE 15h45 16h10 16h0h32 VF Dès
3 ans

LE PARFUM DE LA CAROTTE 14h 16h 16h 16h 16h0h45 VF Dès
3 ans

LOULOU, L’INCROYABLE SECRET 14h 14h 14h1h20 VF Dès
6-7 ans

LA GRANDE AVENTURE LEGO 16h 15h40 16h�1h30 VF Dès
6 ans

LE LIVRE DE LA JUNGLE 14h 14h 15h30 15h401h18 VF Dès
5 ans

LA BELLE ET LA BÊTE 15h30 14h 14h1h52 VF TP

AIMER, BOIRE ET CHANTER 15h30 19h 17h20 15h40 21h20 17h40 14h1h48 VF AA

FISTON 14h 15h30 14h 14h 14h 14h 15h30�1h28 VF TP

HER 21h10 21h10 18h30 21h10 20h50 18h30 20h502h06 VO AA

IDA 17h30 17h30 17h20 19h30 17h101h19 V0 AA

LA COUR DE BABEL 19h20 17h40 17h45 19h201h30 VF TP

LA GRANDE BELLEZZA 18h40�2h21 VO AA

NEBRASKA 18h20 18h30 20h50 16h30 18h30 20h50 18h302h VO AA

SUNEUNG 17h40 21h20 21h30�1h47 VO AA

DALLAS BUYERS CLUB 18h50�1h57 VO AA

TOUT EST PERMIS 19h10 21h10 19h30 19h40 21h10�1h36 VF AA

THE GRAND BUDAPEST HOTEL 19h10 17h10 21h30 18h50 21h10 18h401h40 VO AA

DE TOUTES NOS FORCES 19h30 15h40 19h20 16h 16h 17h40�1h30 VF TP

COMMENT J’AI DETESTÉ LES MATHS 20h30�1h43 VF AA

MY SWEET 
PEPPERLAND

16h30
19h

14h
19h

16h30
19h

17h
21h

14h10
19h

16h30
19h

16h30
21h

1h35 VO AA

THE BEST OFFER 14h
21h

16h
21h

14h
19h

14h
20h50

16h
20h50

14h
17h10

14h
20h40

2h10 VO AA

THE MORTAL STORM 15h
20h30�

1h40 VO AA

RIO 2
14h

16h10
18h20
20h30

14h
16h

17h10
20h50

14h
16h10
18h20
20h30

14h20
16h30
18h40
20h50

14h20
16h30
18h50
21h10

14h20
16h30
18h40
20h50

14h
16h10
18h20

1h42 VF Dès
6 ans

FILM SURPRISE 20h30�AA

= 7,20€ TARIF SEMAINE POUR TOUS (du dimanche soir 19h10 au vendredi 18h50)

= 8,20€ TARIF WEEK-END (du vendredi soir 19h au dimanche soir 19h)

   SAUF chômeurs, CARTE VERMEIL, handicapés, FAMILLE NOMBREUSE : TARIF = 7,20€

= 5€ : TARIFS 16h à 18h30 inclus (Tous les jours )  + Titulaires de la carte culture MGEN

= 4€ : TARIF 12h15 et pour les films courts des tout petits amoureux

5,50€ : TARIF PERMANENT POUR LES MOINS DE 25 ANS ET ÉTUDIANTS

4€ : TARIF PERMANENT POUR LES BÉNÉFICIAIRES DU RSA

UNE PROMESSE
14h
17h

20h50

14h
17h

20h50

14h
17h

20h50

14h
17h
19h

14h
17h
21h

14h
17h
21h

14h
17h
19h

1h38 VO AA

UNIPOP CINÉMA

AVANt-PREMIÈRE SURPRISE DE VIOLEttE 

SÉANCE ANIMÉE

S É A N C E  U N I q U E



Les murs ont la parole de Raymond Arnaud • FRA • 2014 • 14'

> Le 25 avril 1974, la révolution des œillets, révolution pacifique au
Portugal, sonne le glas de 40 années de dictature et d'oppression de la
population. Un élan de liberté et de création s'exprime, entre autres,
par des fresques murales à la campagne comme en ville.  Je filme, en
1976, l'expression créative des enfants, puis celle des adultes, qui fait

parler les murs. 40 ans plus tard, le commentaire à deux voix, sert de fil rouge à l'alternance des
fresques et de la vie quotidienne des portugais. Il en est de même des chansons de cette époque
interprétées par la chorale de  O Sol de Portugal. Raymond Arnaud, réalisateur.

Film suivi de 3 CHANTS DE JOSE AFONSO par O sol de Portugal
et d’une TABLE RONDE animée par Carlos PEREIRA, Directeur du Luso Jornal.

En présence de Jean Bernard CANTON, Président du comité de jumelage de Pessac,
Maria Luiza ARNAUD, Vice Présidente de O sol de Portugal, 

Michel CABANNES, Maître de Conférences, Manuel DIAS Vice Président Comité Aristides Sousa Mendes,
Luis SOBREIRA, Lecteur Camoes IP Université Michel de Montaigne et Isabel BARRADAS, Attachée.

PLACES EN VENtE À PARtIR DU MERCREDI 16 AVRIL À LA CAISSE DU CINÉMA

SOIRÉE 40e ANNIVERSAIRE DE LA RÉVOLUtION DES ŒILLEtS
EN PARtENARIAt AVEC LE COMItÉ DE JUMELAGE Et  O SOL DE PORtUGAL

VEN 25 AVRIL
à 19h 

Les Grandes Ondes (à l'ouest)
Genre : comédie • De Lionel Baier • Suisse / FRA / Portugal • 2014 • 1h24
Avec Valérie Donzelli, Michel Vuillermoz, Patrick Lapp…

> Avril 1974. Deux journalistes de la radio sont
envoyés au Portugal pour réaliser un reportage sur
l’entraide suisse dans ce pays. Bob, technicien proche
de la retraite, les accompagne à bord de son fidèle
combi Vw. Mais sur place, rien ne se passe comme
prévu...

Dans ce film humoristique et déjanté, un tantinet surréaliste, ne
cherchez pas de traité sur l’art de réussir une Révolution même s’il s’agit de celle des œillets en 1974 avec le
renversement du dictateur Salazar. Contentez-vous de vous d’une balade à bord d’un combi brinquebalant sur
des routes poussiéreuses et écrasées de soleil au Portugal à la découverte de quelques actions humanitaires
emblématiques de la Suisse. C’est déjà pas si mal ! Les réalisations suisses restent des moignons ou des
mirages. Mais où est donc passé l’argent ? La critique reste en arrière-plan du cadre, cet endroit précisément
où la pensée prolonge le regard. Restons-en à la légèreté.  Et laissons-nous porter par l’air primesautier de cette
ballade chantonnante de quatre pieds nickelés qui exhument leurs histoires personnelles, voire existentielles.
Les couplets individualistes aboutissent à un refrain où nos quatre héros se rejoignent en un chœur doux-amer
et plus profond que ces simples notes de trois hommes et une femme perclus de problèmes et englués de
manies quotidiennes qui nous renvoient peut-être aux nôtres, l’air de rien. C’est justement cet air de rien qui
caractérise ce film et le rend attachant. Au passage, apprécions  la performance et la justesse  de ces acteurs-
gigognes, avec un Michel Wuillermoz plus grand que jamais et une Valérie Donzelli, mutine et plus vraie que
nature. Si vous pensez que l’on peut rire d’une Révolution pour mieux l’intégrer en soi, alors oui, allez voir Les
Grandes Ondes (à l’ouest) du jeune réalisateur suisse Lionel Baier. Et si vous butez dans une chausse-trappe,

souriez ! C’est décapant, drôle et réjouissant. PIERRE POMMIER

tARIF UNIqUE : 10€ > 19h > Les Grandes Ondes + 20h30 : Buffet dinatoire + 21h : Les Murs ont la parole
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27

CAPITAINES D’AVRIL 20h15�2h03 VO AA

LES YEUX JAUNES 
DES CROCODILES

14h
20h40

14h
18h50

14h
21h10

14h
21h10

14h
18h50 20h30

18h302h02 VF TP

VOUS VOULEZ GAGNER DES PLACES DE CINE : 
CONSULTEZ NOTRE PAGE FACEBOOK !

Le JEAN-EUSTACHE participe à l’opération CINÉDAY pour les abonnés de Orange
TOUS LES MARDIS : UNE PLACE ACHETÉE = UNE PLACE OFFERTE.

LA PIE VOLEUSE 16h 16h15�0h32 VF Dès
3 ans

LE PARFUM DE LA CAROTTE 16h 16h 16h�0h45 VF Dès
3 ans

LOULOU, L’INCROYABLE SECRET 14h�1h20 VF Dès
6-7 ans

LE LIVRE DE LA JUNGLE 15h50�1h18 VF Dès
5 ans

LA BELLE ET LA BÊTE 14h�1h52 VF TP

RIO 2
14h

16h10
14h

16h10
14h

16h10
14h20
16h30
18h40

14h20
16h301h42 VF Dès

6 ans

DANS LA COUR
14h

19h20
21h20

17h30
19h30
21h30

16h
19h30
21h30

17h30
19h30
21h30

14h30
16h40
19h

18h
20h40

16h
18h

20h40
1h37 VF TP

STATES OF GRACE
15h50
17h20
21h10

14h
19h30

14h
19h30

14h
17h30
21h30

14h
17h

20h50
18h

12h15
18h101h36 VO AA

UNE PROMESSE
14h
17h

21h20

15h50
18h20
21h30

15h50
19h

21h30

14h
17h

19h30

14h10
16h10
19h

18h15
12h15
16h

20h30
1h38 VO AA

AIMER, BOIRE ET CHANTER 19h20 15h30 16h�1h48 VF AA

EASTERN BOYS 21h 21h 21h 20h30 20h30�2h08 VF Avert.

HER 20h50�2h06 VO AA

IDA 18h 12h15�1h19 V0 AA

LOUIS ENFANT ROI 20h15�2h40 VF AA

MY SWEET PEPPERLAND 19h 17h 19h 18h30 12h151h35 VO AA

NEBRASKA 18h20 21h 20h40 18h�2h V0 AA

LE CONTE D’HIVER 20h15�2h30 VO AA

LES GRANDES ONDES 19h�1h24 V0 AA

L’ÉTÉ DES POISSONS VOLANTS 17h40 17h50 17h50 15h50 21h 16h1h27 V0 AA

LA COUR DE BABEL 14h 14h�1h30 VF TP

LA LÉGENDE D’HERCULE 14h�1h39 VF TP

LA PORTE DU PARADIS 14h15
20h�

3h36 VO AA

THE GRAND BUDAPEST HOTEL 18h40 12h15�1h40 VO AA

THE BEST OFFER 16h30
18h50

16h20
21h10

16h20
18h50

16h20
18h50

16h20
21h10

18h 16h
20h50

2h10 VO AA

UNIPOP CINÉMA

UNIPOP HIStOIRE

BALLEt
(tARIF 18€ / 12€)

LA SÉANCE DE M. CLAUDE

UNIPOP HIStOIRE

CINÉ, GOÛtEZ !

SOIRÉE PORtUGAISE TARIF 10 €
voir page 22



Le Conte d’hiver
Ballet en 3 actes, d’après « Le Conte d’Hiver » de William Shakespeare.
Chorégraphie : Christopher Wheeldon • Musique de Joby Talbot
Orchestre du Royal Opera House • 2h30 avec entracte

> Léonte, roi de Sicille, rongé par une jalousie non fondée, soupçonne sa
femme Hermione d’entretenir une relation adultère avec le Roi de
Bohème, Polixène. Brisé par sa propre folie il tente de tuer l’enfant que
porte sa femme. Hermione ne pouvant survivre à cette infamie se laisse
mourir... mais la princesse Perdita, fille du roi Léonte, a été recueillie et

ne tardera pas à retrouver son père...

La réussite de cette toute nouvelle production tient à une collaboration exemplaire entre les différents pupitres
créatifs : la super star Christopher Wheeldon pour la chorégraphie, Joby Talbot pour la musique et Bob Crowley pour
les décors. Vous avez plébiscité leur Alice au Pays des merveilles l’année dernière, vous allez adorer découvrir ce récit
intense et plein d’émotions dans vos cinémas. C’est une chance d’être dans l’actualité et de vivre en direct un Conte
d’Hiver qui suscite autant d’attente et d’intérêt sur les plus grandes scènes d’opéra.

EN DIRECt DU ROYAL OPERA HOUSE DE LONDRES : LUNDI 28 AVRIL 2014 à 20h15
Tarifs : 18€ ou Abonnement 48€ (carte 4 places, non nominative, valable pour une saison)

BALLET EN dIRECT

Nous sommes vivants
De Pascale Hannoyer • FRA • 2013 • 56’ 
Produit par L'Atelier Documentaire, Bordeaux

> Brésil. Rio de Janeiro. Des enfants des rues. Ils sont une
bande de 10 à 17 ans, la rue est leur terrain de jeu et leur
moyen de survie. Pixote et ses compagnons n'attendent rien de la minute suivante, mais rient,
courent, crachent, s'aiment, se battent et se jettent dans la mer.

NOTE D’INTENTION DE LA RÉALISATRICE : La caméra capte l'énergie de leurs mouvements, leurs mots, leurs chants, leur
humanité en lutte avec des conditions extrêmes. "J'ai voulu laisser les séquences s'entrechoquer. Chronique d'une
situation bloquée, le film avance par percussions, restituant une rugosité, une instabilité du réel. Ni héros, ni pauvres
petits : des enfants, mais encore plus vivants que les autres. » PASCALE HANNOYER

En 1e partie : Kédéba
De Elhachmia Didi-Alaoui • FRA • 2013 • 18’• produit par Dublin Films • soutenu par la Région Aquitaine

> Lors d'une discussion en classe, Sarah, jeune franco-maghrébine de 11 ans, ment en disant qu'elle va
en Algérie voir son père. Dépassée par son mensonge, elle n'ira pas jusqu'au dernier jour d'école...

Passant du documentaire à la fiction, la réalisatrice approfondit sa réflexion sur la filiation. Elle met en scène une jeune
fille dans les turbulences de sa quête identitaire. Tout en émotions et en pudeur.

PROJECTION-RENCONTRE AVEC LES RÉALISATRICES : Pascale Hannoyer et Elhachmia Didi-Alaoui.
Pot-dégustation présenté par notre œnologue cinéphile !

SÉANCE CINÉRÉSEAUX # 29
MARDI 13 MAI à 20h30
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NOUVEAU : 4 € LA PLACE POUR LES MOINS DE 14 ANS
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LÉO ET FRED 16h10 16h10 16h100h41 VF Dès
3 ans

ASSEMBLÉE GÉNÉRALE 17h�

RIO 2 14h10 14h10
19h

14h10
15h50

14h201h42 VF Dès
6 ans

STATES OF GRACE 14h
18h40

15h50
19h30

14h
21h20

14h
19h30

15h50
19h30 18h50 20h50

1h36 VO AA

BARBECUE
14h

15h50
19h30
21h20

14h20
16h20
18h40
20h40

14h30

18h50
20h50

14h
17h40
19h30
21h20

14h
15h50
17h40
19h30

17h

20h40

12h15
16h

20h30

1h37 VF TP

PAS SON GENRE
14h10
17h

20h40

14h20
16h30

20h40

16h30
18h40
20h50

14h20

18h50
21h10

14h20
16h30

21h

17h

21h

12h15
16h

18h20
20h40

1h51 VF AA

LÉGENDES
LA VERSION : VO : Version Originale Sous-Titrée Français • VF : Version Française • � : dernière séance du film

NOS COUPS DE CŒUR : � : nous on aime bien  • �� : nous on aime beaucoup • ��� : nous on adore 

� : La presse apprécie pas mal • � � La presse apprécie beaucoup • ���  La presse adore

TP : Tous publics • AA : visible plutôt par des ADULTES et des ADOLESCENTS • A : visible plutôt par des ADULTES

Les avis donnés sur les films que nous avons pu voir (coup de cœur, âge) sont naturellement subjectifs. 

VOUS VOULEZ GAGNER DES PLACES DE CINE : 
CONSULTEZ NOTRE PAGE FACEBOOK !

Le JEAN-EUSTACHE participe à l’opération CINÉDAY pour les abonnés de Orange
TOUS LES MARDIS : UNE PLACE ACHETÉE = UNE PLACE OFFERTE.

FILM SURPRISE 20h�AA

DANS LA COUR
17h40
19h10
21h10

17h
19h

21h20

14h10
17h

19h30

17h
19h

21h20

16h30
18h30
21h20

17h
19h
21h

12h15
16h

20h40
1h37 VF TP

THE AMAZING SPIDER-MAN :
LE DESTIN D'UN HÉROS

14h
17h50
20h40

14h30
17h30
20h30

14h30
17h30
20h30

14h30
17h30
20h30

14h30
17h30
20h30

18h
20h40

15h
18h

20h30
2h22 VF TP

LES FORUMS DE PESSAC 18h30�

LES FORUMS DE PESSAC
Depuis mars 2009, la Ville de Pessac organise les Forums de Pessac, un espace de dialogue ouvert à tous,
autour de thématiques abordées par des experts. Rendez-vous au Cinéma Jean-Eustache - ENTRÉE LIBRE

Rense i gnement s  au  05  57  93  63  50  -  www.mairie-pessac.fr

MARDI 6 MAI à 18h30 (sous-réserves)

tZVEtAN tODOROV, essayiste et philosophe

MY SWEET PEPPERLAND 17h40 17h40 15h50 17h40 16h1h35 VO AA

NOS FUNÉRAILLES 20h30�1h39 V0 int.
-12 ans

THE BEST OFFER 21h 21h 21h 20h30 18h2h10 V0 AA

UNE PROMESSE 15h50 14h 15h50 17h40 14h 19h10 12h151h38 V0 AA

L’ÉTÉ DES POISSONS VOLANTS 17h 21h20 12h15�1h27 V0 AA

LES YEUX JAUNES DES CROCODILES 16h20 18h20 14h10 16h30 18h40 18h�2h02 VF TP

Avec tZVEtAN tODOROV (entrée libre) sous-
réserves

AVANt-PREMIÈRE SURPRISE "CLASSIqUE"

A. G. du CINÉMA JEAN-EUStACHE

UNIPOP SPÉCIALE en présence de ABEL FERRARA



GENEVIÈVE SELLIER, universitaire

NAtACHA LAURENt, déléguée générale
de la  Cinémathèque de toulouse
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LES PHOtOS D’ALAIN
... elles sont venues au cinéma Jean Eustache...

www.lezard-creatif.fr

LA PARENTHÈSE 
DÉTENTE ET CRÉATION...

05 56 97 16 10

19, avenue du Médoc 
33320 EYSINES

  

17, place de la Liberté 
33600 PESSAC

05 56 98 72 46
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NOUVEAU : 4 € LA PLACE POUR LES MOINS DE 14 ANS

31

LÉO ET FRED 15h45 16h20 16h10 16h100h41 VF Dès
3 ans

RIO 2 14h10 14h30 14h30 14h201h42 VF Dès
6 ans

DANS LA COUR 15h50
18h50

17h40
20h50

14h30
19h10

16h50
18h50

16h20
18h20

17h
21h

18h50
20h50

1h37 VF TP

BARBECUE
14h

17h40
19h30
20h50

14h
15h50
19h30
21h

17h

21h

14h30

19h
21h

14h30
16h30
18h30 19h

21h

16h
18h

20h50

1h37 VF TP

NOUS SOMMES VIVANTS 20h30�0h56 VF AA

D’UNE VIE À L’AUTRE
14h
17h
21h

14h20
17h10
21h10

14h30
17h10
19h10

14h20
17h10
21h10

14h20
17h10
21h10

19h10
21h10

12h15
16h

18h20
1h37 VO AA

PAS SON GENRE
14h10
17h

21h10

14h30
16h40
18h50

14h30
17h10
21h20

14h30
18h50
20h50

14h30
16h40
20h20

17h
18h50

16h
18h10
20h40

1h51 VF AA

THE AMAZING SPIDER-MAN :
LE DESTIN D'UN HÉROS

14h
17h
20h

14h30
17h30
20h30

14h30
17h30
20h30

14h30
17h30
20h30

14h30
17h30
20h30

18h
20h50

16h
18h

20h30
2h22 VF TP

MY SWEET PEPPERLAND 17h 12h15�1h35 VO AA

REAL 18h30 21h10 18h502h07 VO AA

STATES OF GRACE 19h 19h10 21h10 19h10 19h10 12h151h36 VO AA

HELI 19h10 19h20 16h40 21h10 16h1h45 VO Avert.

LA CHUTE 20h15�2h30 V0 AA

THE BEST OFFER 21h102h10 V0 AA

TOM À LA FERME 21h20 21h20 19h 17h 20h30 17h 12h151h42 VO AA

UNE PROMESSE 16h30 17h 12h15�1h38 V0 AA

UNIPOP HIStOIRE

SOIRÉE CINÉRÉSEAUXCINÉGOÛtER

Place de la V� République - 336OO PESSAC - Centre
RENS. :  05 56 46 00 96 - cine.eustache  @wanadoo.fr

POUR RECEVOIR PAR MAIL NOTRE PROGRAMMATION, 
INSCRIVEZ-VOUS SUR NOTRE SITE INTERNET :

www.webeustache.com

TRAMWAY 

TERMINUS LIGNE B

5 salles Art & Essai • Label Jeune Public, • Patrimoine et Recherche

Retrouvez-nous sur :

le Jean Eustache 
participe au :

le Jean Eustache 
est membre de :



PESSAC EN SCÈNES
05 57 93 65 40
www.pessac-en-scenes.com
Réservations : Pessac En Scènes et Fnac
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CDN LE FRACAS / JOHANNY BERT
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